
recevoir l'ordre de «» rendre tans tarder à Ton
ton pour se préparer à rejoindre le pavillon du 
commandant de la station navale du Tonkin. 
La Saône embarquera le matériel de télégra
phie optique demandé par le général Bouet ; le 
personnel spécialement affecté A c« service 
prendra passage sur ce bâtiment. 

La Saône est un transport à hélice en bois, 
construit a Toutes, de 64 mètres de long, dé 
plaçant 1,300 tonneaux, armé de quatre canons 
de 14 cent.; mû par une machine de 675 cbe 
vaui qui lui imprime une vitesse de 10 nœuds. 
L'équipage de ce bâtiment est de 105 
hommes. 

La Saône est attendue A Marseille avec M. 
Oambon et sa famille. 

Le ministre l e s Etats Unis à Paris, M.Morton 
communique aux journaux,la dépêche suivante 
de Washington, 18 Juin : 

« La dépêche de Philadelphie publiée par le 
Time», partant qne le département de la ma 
rine des Etats-Unis aurait fait annoncer que 
des congés seraient accordé* aux officiers amé 
ricams qui désireraient prendre d : service 
dans la marine chinoise, ne repose sur aucun 
fondement. 

Oa rapporte qne le ministre de la marine 
encore télégraphié à M. Thomson, l'invitant 
transmettre par la voie télégraphique tout ce 
qni peut concerner le Tonkin. Il lui a de nou 
veau rappelé que la liste des sous officiers e 
soldats taés est attendue en France avec nne 
vive impatience. 

Un membre du cabinet Gambetta donne dans 
la Paris d'aujourd'hui des renseignements ré 
trospectifs très intéressants sur la question du 
Tonkin sons le grand ministère. M. Lemyre de 
Villers, gouverneur de la Cochtnchine, avait 
pris sur lui de prescrire l'en'oi de 400 hommes 
an Tonkin, où cependant régnait alors la tran 
quilUtê la plus absolue. 

Le ministre de la marine répondit par un 
ordre impératif de ne pas expédier des troupes 
sans l'autorisation du gouvernement qui n'en 
avait pas délibéré. Le conseil des ministre», 
sur l'avis de M. Gougeard, appuyé par M. Gam
betta, décida du reste que nous devions rester 
dans le statu guo; ce n'était pas, à son avis, le 
moment de nous et gager au Tonkin; que celui 
où laque la questiou d'Egypte te débattait en 
tre la France et l'Angleterre 

Le cabinet ttambeita tombé, on «e serait em
pressé de donner au gouverneur de la Cocliln 
chine l'autorisation qui lui aval? été refusée pré
cédemment, et le commandant Rivière fut en 
voyé de Saigon avec les forer* dont on connaît 
l'insuffisance. 

Paris, 13 Juin. 
La Télégraphe mentionne un désaccord sur. 

venu d u s 'e cabinet.A propos de l'interpellation 
relative au Tonkin. Il dit que M. J. Ferry ve"t 
l'accepter immédiatement. 

M. Oballemel-Lacour est d'avjs contraire. 
On ajonte que celui ci ioclioe a restreindre 

l'affaire du Tonkin ; car il aurai, reconnu 
nécessité de conserver 1* liberté d'action de la 
France. 
L 'organ i sa t ion adminis trat ive du T o n k i n 

On lit dans le Voltaire: 
m Le 26 mai, il a été rendu, sur la proposition 

du ministre de la marine et des colonies, un 
décret axant les premières bases de l'organisa
tion administrative de Tonkin. Aux termes de 
est acte, il sera créé cinq nouvelles résidences 
placées aux points que désignera ultérieure
ment le commissaire général de la République, 
et qui, avec celles de Haï-Phong et de Hanoï, 
actuellement existantes, porteront à sept nos 
centres d'occupation dans le pays. Le* postes 
de résidents seront confies à des administra
teurs ayant fait partie du personnel des services 
indigènes de la Cochinchine. * 

L e s n é g o c i a t i o n s a v a c la China 

Le général Li Hung-Chang, vice roi des pro
vinces Sud de la (.'tune, avec lequel notre nou
veau ministre plénipotentiaire. M.Tricou, négo
cie en ce moment au snjet des affaires du 
Tonkin, n'est point un inconnu en France. 

Ancien élève de la mission chinoise, Ll Hucg-
Chang a fait toutes ses études à Paris ; il y a 
même passé ses examens de droit, jusques et y 
compris le grade de licencié. 

Avant de se voner au métier des armes, le 
général chinois a tenu a se familiariser avec le 
droit; 11 parle et écrit le français comme nn de 
nos nationaux et passe pour nn diplimate des 
pins habiles. 

de fonder an Gabon la première exploitation 
agricole qui ait été établie dans ces pirage* ptr 
des^Européens. 

L e s c o n v e n t i o n s 
a v e c l e s C o m p a g n i e s do c n e m i n s d e fer 

Paris, 14 juin. 
Les projets daconvention avec les Compagnies 

de chemins de fer ont eiê distribués aujourd'hui 
a la Chambra. Voici la conclusion de l'exposé 
des motifs qui précède ces projets : 

« H est certain que par l'adoption de ces 
nouveaux contrats la présent serait notable 
ment amélioré. Le budget extraordinaire t e 
fournirait pius les ressources réclamées par 
l'exécution des lignes ; l'Etat n'aurait aucun 
emprunt é contracter de ce chef. Les travaux S 
exécuter par la Compagnie ne devant être payes 
que sur l'exercice suivant,le budget ordinaire ne 
supporterait lai m'me aucune charge en 1884. 
A partir de iS85, lé Trésor paierait l'intérêt et 
l'amortissement des obligations émises ; mais 
le coût de ra construc'ion serait réduit des 
sommes fournies par la Compagnie et la charge 
restante serait allégée le jour <ni l'Etat touche 
rait les 2/3 des excédents des produits. 

» Nous n'avons point la préteniion d'avoir 
résolu dans son intégralité la question si com
plexe des chemins de fer ; mais nous n'envisa 
gérons pas quelle autre solution pourrait être 
actuellement opposée à la notre avec quelques 
chances de succès, et nous vous prions de ne 
point oublier que l'avenir reste libre, puisque 
nous gardons en mains toutes nos armes, 

» Certes, au début des négociations nul ne 
pensait qu'on obtint des avantages sérieux sans 
consolider les résultats acquis, sans abdiquer le 
droit d'accorder des concessions nouvelles, sans 
renoncer A la faculté du rachat. 

» Nous n'avons consenti a prendre aucun de 
ces engagements, et nous sommes,d'autre part, 
résolus à fortifier par une série de mesures ul
térieures, le contrôle technique, commercial et 
financier que l'Etat doit plus que jamais exercer 
sur les Compagnies. » 

U n e nominat ion s c a n d a l e u s e 

On lit dans la Lanterne : 
« Bien scandaleuse, en effet. Il ne faut pas, 

d'ailleurs, s'en étonner. Elle est due à M. Wal-
deck Rousseau. 

» Le sieur Destrille, le fameux commissaire 
central de Rayonne, trop connu sous le nom 
&'Vgène, a été accus* publiquement, pendant 
son administration à Bayonne : 

» 1* D'arrestation illégale ; 
» 2* De brutaliser la population ; 
» 3* De s'être affiché publiquement, A Bayonne 

par ses relations publiques avec une maîtresse 
de maison de tolérance, du nom de Jeanne ; af
fiché à tel point que le maire de Bayonne a été 
obligé d'interdire a Vgène de recevoir cette 

ÉTRANGER 
E l e c t i o n s ext H o l l a n d e 

Rotterdam. 13juin. 
Aux élections peur la renouvellement partiel 

de la seconde Chambre, les libéraux maintien
nent jusqu'à présent leur position. 

Sont élus, S Amsterdam : MM. Dirks, Gleich-
man Rutgers ; a Rotterdam : MM. R. Mees et 
O. Vanvees. 

Le cnef du parti radical, M. Van Houtea, est 
réélu à Groningue. 

L e s é v e n t u a l i t é s d e g u e r r e 
Londres, 12 j uin. 

Les assureurs du Lloyd vont exiger des vais 
seaux se rendant en Chine des primes adu-
tionn lies oi.i s cle.\ iront, pour les vapeurs an
glais, à 2 scLellings et 6 penses pnr cent livres 
sterling 

Quant aux vaisseaux français et notamment 
aux voiliers, ils seront soumis A un* taxa en 
core plus forte. 
L ' importa t ion d u bétail e n A n g l e t e r r e 

Londree. 13 juin. 
Lord Carlingford a reçu aujourd'hui une dé 

putation des marchands de bétail étranger, qui 
a ircsis'é auprès de lui sur la nécessité de mo
difier, en les adoucissant, les règlements ac
tuels relatifs à l'importation du bétail. 

Lord CarliDgford a réponds qu'il ne lui était 
pas possible de s'engager a introduire de g f ip 
des modifications dans les règlements existants, 
surtout en ce qui touche l'abattage au port de 
débarquement 

En <ous cas, a t-il ajouté, le gouvernement 
n'augmentera pas les e n t r a i s actuellement 
existantes et ne renouera pas a une prohibition 
absolue d« l'importation. 

A l l e m a n d s e t S l a v e s 

Laybach, 13 juin. 
Les é'eetions pour la Diète qui viennent 

d'avoir lieu dans les campagnes ont donné 
une victoire compléta an parti national slave, 

Sur 16 candidats du comité central, 14 ont été 
élus. 

Le vote des villes et de la grand* propriété 
ne sf-ra terminé qu'au U jnin 

Un rescrit impérial convoque la Diète pour 
le|25 juin. 

La chambre de commerce de Laibach nomme 
toujours un député slave ; il en est de même 
dans quelques villes de la Carniole. Aussi la 
Presse, de Vienne elle même avoue que la ma
jorité dans la Diète da Carniole va passer des 
mains des Allemands dans celles des Slaves. 

Les seize candidats élus sont tous du parti 
national, et la Diète de Carniole compte en tout 

Voulez-vous un avant goût des splendeurs 
qu'on nous réserve ? suivez-moi; la promenade 
est des plus agréables. 

Nous voici chez M. Pierre Catteau Toute sé
paration a d:sparu entre son pare et celui de 
M. le comte Mimsrel. A droite et A gauche ea 
entrant, voici de superbes candélabres en verre 
dépoli de toutes les couleurs ; sur la pelouse. 
un palmier qui sera illuminé de feux trico
lores. 

Toutes les pelouses — absolument toutes — 
oat leur ceinture de lumières ; dans les arbres, 
tes lampions piqueront leurs points lamineux et 
•^Dételleront l'horizon. Le kiosque est tout de 
blanc vêtu. 
« Le jour n'est pas plus pur,que ses montants de fer! » 

Dans l'ai ée du jardin de M.le comte Mimerel, 
qui conduit au jardin de M. Pierre Catteau, 
voici les baraques de marchandes d'un jour. 

Ce n'est assurément pas ces marchandes que 
le Christ aurait chassées du Temple, puisque 
c'est pour sa plus grand» gioire qu'elles travail
lent. 

Chaque baraque est de toile écrue avec ban
des bleues. 

Au fond de l'allée voici le cirque forain, avec 
ses barres fixes, et son attirail complet a l'usage 
des gymnastes. 

Immédiatement à coté, placé sur la terrasse 
de M. le comte Mimerel, Guignol regarde le 
cirque avec tout le mépris de la vigueur intel
lectuelle pour la vigueur purement physique. 

La femme torpille et la femme * barba excite
ront l'enthousiasme des amateurs da phénomè
nes-. - • . 

Rentrons chez M. Pierre Catteau, traversons 
le rocher: voici le tir national. Très-élégant ce 
tir. A droite et à gauche, un turco et un zouave. 
L'extérieur du kiosque,rec mvert da toile écrue, 
relevée de bords rouges. Au-dessus, un faisceau 
de drapeaux tricolores. 

Comme l'odeur de la pondre altère, la buffet 
est A quelques métres.Est il appétissant ce buffet? 
Il est propre comme un intérieur hollandais, 
élégant comme une baraque du Jardin d'accli
matation. 

Mais, chut t je deviens indiscret... Arrêtons-
nous ici... ne disons plus n i mot... plus un seul 
—gardons le plus intéressant pour nous, afin de 
laisser a nos lecteurs le plaisir des plus invrai
semblables surprises... 

Une dernière indiscrétion.... A Cinq heures et 
demie, M. J.-B. Glorieux, s'enlèvera dans les 
airs sar Jupiter un modaste ballon qui cube 
cinq cents mètres 11 ! 

f^rame a IhOtel de ville, lieu choisi pour les ' trente-sept députés. Le résultat final n'est pas 

LE CANAL OU NORD 
Paris, 13 juin 

M. Raynal, ministre des travaux publics, a 
vivement soutenu aujourd'hui, devant la com 
mission des finances, le projet du canal du 
Nord. 

Le ministre a démontré que la canal répond 
A des besoins pressants pour l'Industrie dans le 
Nord. 

L'amélioration du lit da la Seine facilitera 
l'accès de la houille anglaise. 

Il est juste de donner les mêmes facilités aux 
bouilles irançaises du Nord. 

Le ministre e*t ensuite entré dans des détails 
techniques, démontrant las avantages du canal 
qui transportera la houille plus économique 
ment que les chemins de fer. 

NOUVELLES DIVERSES 
L a r é f o r m e judic ia ire 

Paris, 13 juin. 
La commission do réforme judiciaire du Sé

nat s'est reunie sous la présidence de M. Albert 
Grévy. 

Elle a entenda tous les commissaires rendant 
compte des opinions émises hier dans leurs bu
reaux. 

Le résultat du travail récapitulatif est que sur 
383 suffrages exprimés 137 «ont favorables 
à la réforme, 96sont hostiles. 

Sur la proposition du présidant, la commis
sion a décidé qu'elle procéderait comme en 
séance publique et discuterait article par art 'ce 
le projet voté par la Chambre. 

La prochaine séance aura, lieu demain. 

M . d e Brazza 
Paris. 13 Juin. 

M. de Brazza ait arrivé au Gabon le 21 mai. 
Le personnel était dans de bonnes conditions 
et a dû être acheminé en partie dès le lende 
main sur Lambaréné, station située sur l'O-
gooué.a 50 lieues environ de l'embouchure de ce 
fleuve et on peu en aval de son confluent avec 
la grande rivière Ngoamié. On peut se rendre 
du Gabon à cette station, soit par eau, en Ion -
géant la côte Jusqu'aux bouchas de l'Ogooué et 
en remontant ensuite le fleuve, soit par la route 
de terre, beaucoup plus directe, mais plus fati
gante, qui suit le cours de la rivière Remboé, 
tributaire de l'estuaire du Gabon. 

D'après les renseignements qui nous parvien-
aent du Gabon, les malsons étrangères dont 
les factoreries sont établies dans le bas Ogooué 
ont cherché dans ces derniers temps à agir, 
dans un sens hostile * notre influence,sur l'es
prit des populations riveraines. M. le comman
dant du Gabon aest va obligé de leur interdire 
de vendra aux indigènes des armes et des mu
nitions. On compta beaucoup sur le passage de 
M. de Brazza, très populaire, comme on aait, 
parmi les tribus de ."intérieur, pour neutraliser 
les mauvais effets de cas agissements mal veil
lants et d autant plus injustifiables que les 
Crasses maisons de eommerce.appart^nant a m 
étrangers, Jouissent dans nos possessions du 
Gabon, notâmes nt a i point de vue des droits 
d'entrepôt, de facilités, pour ne point dire de 
privilèges, dent le petit commerce exercé 
par nos nationaux se plaint avec raison d'être 

rendez-vous; 
»4. D'avoir protégé le commerce de cette fem 

me, son amie, en laissant chez elle la fille Marie 
Pitou,âgée de dix neuf ans, qu'il savait mineure 
car elle était ainsi matriculée sur le livre de 
police. 

» Tous ces faits ont été reconnus exacts, le 
Journal de Bayonne a mis Ugéne au défi de le 
poursuivre ; Vgène n'a pas osé le faire, de peur 
d'un débat d'où il serait sorti condamné. 

• Tout le monde s'attendait, a Bayonne, a la 
révocation d'un pareil fonctionnaire, le Journal 
du Bayonne lui-même. Tout le monde s'est 
trompé. 

» M. Waldack liousseau vient de donner de 
l'avancement A Vgène et de nommer commis 
aaire central, à Poitiers, un fonctionnaire qui 
a mérité la prison en facilitant la débauche des 
mineures. 

» Le Journal de Bayonne croit connaître les 
motifs d'un pareil scandale et nous promet de 
curieuses révélations. U paraît qu'Vgcne a 
rendu un service * inavouable » à un homme 
politique, ancien ministre. 

L a L i g u e r é v i s i o n n i s t e 
Paris, 14 juin. 

Une reunion générale des délégués des grou
pes et journaux adhérents de la Ligue révision
niste,aura lieu ce soir, a la salle de la Redoute. 

N o t r e ar t i l l er i e 
Paris, 13 juin. 

Le ministre de la guerre est parti ce matin, à 
7 h. 19, pour Villeneuve-Saint Georges. Le mi
nistre était accompagné du général Tricoche, 
directeur de l'artillerie au ministère de la 
guerre. Des expériences très intéressantes ont 
au lieu au fort de Villeneuve, où l'on a fait ti
rer les canons de gros calibre qui servent A 
l'armement des coupoles cuirassées. Le minis
tre est rentré A Paris, à midi. 

U n s e r v i c e p o n r l e c o m m a n d a n t 
d e V i l l e r s 

Orléans, 13 juin. 
Le service funèbre pour le repos de l'âme du 

brave commandant Berthe de Villers, tué A 
Hanoï aux côtés du commandant Rivière, a été 
célébré ce matin dans la cathédrale d'Orléans, 
en présence d'une afflusnee considérable et de 
toutes les autorités civiles et militaires. 

Le ministre de la marine s'était fait représen
ter, A la cérémonie, par un de se* aides de camp. 

Mgr Coullié, assisté de Mgr Rabotin et de 
M. l'abbé Hautm, vicaires généraux, a dit la 
messe. 

Parmi les membres de la famille du regretté 
commandant de Villers, qui étaient venus de 
loin associer leur douleur A celle de la jeune et 
sympathique veuve que laisse aujourd'hui dans 
l'abandon la mort du héros d'Hanoï, on remar
quait l'attirai Ribourt son oncle, portant, sur 
l'habit noir, la plaque de grand-officier de la 
Légion d'honneur. 

L e s a s s o c i a t i o n s o u v r i è r e s 

La commission extraparlementaire des asso
ciations ouvrières s'est réunie mardi matin,sous 
la présidence de M. Frémaux. 

Elle a entendu M Godin. fabricant d'appa 
rails de chauffage A Guis* (Aisne), fondateur 
du Familistère. L'association créée par M. Go 
din compte 1,500 ouvriers,dont 900environ sont 
actionnaires participant aux bénéfices. Les 600 
autres sont membres des sociétés de secours 
mutuels d4 Guise M. Godia a exposé ses 
idées sur les rapports du travail et du capital, 
sur la nécessité de solidariser leurs intérêts. 

Il a réclamé la simplification des lois relati
ves A la constitution des diverses sociétés indus 

les et comnercialcs dans le bat surtout 
d'assurer la création de l'association coopéra
tive du travail et du capital M. Godin a termi
né te* explications en faisant connaître l'orga -
nisalion intéressante du Familistère et en in 
diquant les bénéfices importants obtenus an
nuellement par l'association de Guise. 

MM. Siiheur»r Kestner et Alphand seront en
tendus dans la pro haine séance. 

douteux 
L'Autriche se dégermanise donc parlementai-

rement à grands pas. 
L'amiral K r a a t z 

Constantincple, 13 juin. 
L'amiral Krantz et son état major sont arrives 

aujourd'hui A Constantinople. 

X,a R e i n e du P o r t u g a l A R o m e 

Rome, 13 juin. 
Le Moniteu- de flome.fépondant a une ques

tion qui lui est posée da divers côtés, touchant 
la question de savoir si la Reine de Portugal 
sera reçue par le Pape, dit que l'ambassadeur 
du Portugal auprès d a P a p e étant absent et la 
Reine étant sur la point d'aller A Naples, il est 
suppcsable que S. M., dont les hautes qualités 
personnelles sont pleinement appréciées, a eu 
la délicatesse de ne pas vouloir obliger le Vati 
can A lui faire une réponse aussi pénible que 
facile A prévoir. 

R e t o u r d e l ' arch iduc Charlet i -Loais 
à V i e n n e 

Vienne, 13 juin. 
L'archiduc Charles-Louis, accompagné de 

l'archiduchesse, sa femme, et d'une suite nom
breuse, vient de rentrer A Vienne, venant de 
Moscou. 

LL. A. A. ont été reçues A la gare par leurs 
enfants, par le ministre Kalnoky, par unadépu-
tation de la société de la Croix Ronge, et par les 
employés «utérieurs de la Compagnie du chemin 
de fer du Nord. 

U n e r i c h e capture 

Genève, 13 juin. 
La police de Genève vient d'arrêter un nom

mé C , originaire de Périgueux, qui s'était 
enfui an Suisse après avoir commis, au préju
dice de la compagnie de Lyon, un vo! da 600,000 
francs. 

E t a t s - U n i s 

New York, 13 juin soir. 
Le général Crock est arrivé dans l'Arizona 

ramenant -de l'expédition qu'il avait entre
prise sur le territoire mexicain 383 Indiens 
apaches. 

La plupart de ces prisonniers sont des fem 
mes et des enfants. 

Le plus g'and nombre des guerriers étaient 
partis en expédition : parmi ceux qai restaient 
pour défendre la tribu, sept ont été tués. 

On signale da nouveaux ouragans dans les 
Etats d lowa , Wisconsin, Indiana et notam 
ment dans la ville de Beioit, comté de Bock, où 
plusieurs habitants ont été tués ou grièvement 
blesiés. 

Nous faisons de nouveau appel à la générosité 
de nos lectrices. 

Toas les envois seront reçus avec reconnais
sance : on est prié de les adresser soit A Mme 
Buiteau-Lenglet, présidente du comité des da
mes, rue du Grand Chemin, soit aax dames 
dont les noms suivent 

Mme Ed. Ferrier, rue du Curoir. — Travaux A 
l'aiguille et de fantaisie, 

Mme Wihaux-Lestienne, rua de Lille.— Pain 
d'épice, confiserie, bonbons. 

Mme Toulemoa ie-Dazin, rue Neuve.—Librai 
rie, papeterie et photographias. 

Mme Druon-Voreux, boulevard de Paris. — 
Jouets d'enfant. 

Mme Julien Lagache, rue Pellart. — Linge 
rie. 

Mme Alfred Reboux, rue Neuve. —Vêtements 
pour les pauvres 

Mme Bel ion, rue de Lille. — Objets divers A 
mettre en loterie 

Mme Louis Cordonnier, route de Lannoy. — 
Plantes et fleurs. 

Mme Gustave Réquillart, rue Pauvrée.—Por 
celâmes et bibelots. 

Mme Droulers-Prouvost, Grande -Rue et Mme 
Georges Catteau, rue Fosse-au-Chènes, tien 
-iront les buffets et recevront volontiers les 

( pâtisseries, vins, liqueurs, cigares, etr, qu'on 
voudra bien leur envoyer. 

Des cartes d'entrées sont déposées au burean 
du Journal de Roubaix. 

S i t u a t i o n m é t é o r o l o g i q u e 
Paris, 13 Juin. 

La situation reste belle A la surface da l'Eu 
rope ; le baromètre est très élevé sur les Iles 
britanniques et la France ; il descend au des
sous de 760 m/m en Finlande seulement et prés 
des côtes nord de la Tunisie. 

Le thermomètre a baissé aur la Baltique at 
monté partout ailleurs. Il varie aujourd'hui 
depuis 9»(Bodo) jusri'A 5* (Biskia 

En France, le temps eat au beau; sa tempéra 
ture se relève. 

L A GRÈVE des ouvriers tisserands de la mai
son Drey, Simpson et Cie, continue dans les 
mêmes conditions. ^ ^ ^ ^ 

U N NOYÉ — Il y a quelques jours, nous racoc 
tiocs que l'on avait trouvé des vêtements 
d'hommes sur la rive droite du canal, devant 
l'Ecole de natation.Ce matin, au même endroit, 
on a découvert le cadavre d'un jeune homme 
de Tourcoing, Emile Plcavet. auquel apparte
naient ces effets. Le corps ne portait la trace 
d'aucune violence. Nul doute que Picavet s'est 
volontairement jeté dans l'eau. 

On se perd en conjectures sur les motifs qui 
ont pu porter ce jeune homme A cette triste dé 
termination. 

min qui conduit da l'église St-Christophe A la 
chapelle de la Manière, donne l'exemple le plus 
imposant du recueillement le plus religieux. 

Le cortège s'étend depuis l'égiise St- Chris
tophe jusqu'A la Croix Ronge, at voici l'ordre 
dans lequel nous avons remarqué les différents 
groupes : 

Croix-Rouge : La paroisse de St Joseph et la 
paroisse de Wattreios. A la jonction des ruas 
de Guisnes at Winoc-Checquel: Hôtel Dieu (Or
phelinat); Ecoles de St François et des Pha-
lempins; Ecoles St-Viacent at de la rua du 
Prince; Hospice;fOrphelinat). 

Rue do Guisnes : les Frères des Ecoles chré
tiennes ; la paroisse St-Eloi (Blane-Seau) ; la 
paroisse de Neuville en-Ferrain : la paroisse de 
Linselles ; la paroisse de Bonduas. 

Rae du Tilleul, en face la Chapelle: la paroisse 
St-Roch (Blancfour) ; la paroisse iSt-Piat 
(Roncq); la paroisse de Beuabecques ; la paroisse 
de Mouveaux ; la paroisse d'Halluin. 

Rue du Tilleul : la paroisse da Marcq ; Ecole 
libre St-Mlchal (musique) ; patronage de Notre-
Dame; patronage de St-Ohristophe; Enfant Jé
sus (Ecole libre rue Winoc-OhocqueeU; Sainte-
Thérèse) ; Ecole dominicale de Notre-Dame ; 
Ecole dominicale de St-Christophe ; Sainte-
Union ; Notre Dame-des-Anges ; groupe de Ste-
Chantal. 

Rue de Tournai : Groupe de la Communion 
réparatrice ; conférence dea dames ; groupe de 
Ste Elisabeth ; groupe dea paroisses étrangères 
aux décanats de Tourcoing ; la paroisse de Lan
noy ; les paroisses de Roubaix ; Douai ; Lille 
(Notre-Dame da la Treille),- Valenciennes r Notre 
Dama du Saint Cordon,); Cambrai (Notre Dame 
de Grâce, patronne du diocèse). 

Entre l'église Saint Christophe et les Halles 
Institution libre du Sacré-Cœur (Musique) 
groupe de la Sainte-Famille ; Cercle catholique 
ouvrier ; délégation des établissements indus
triels de la ville. 

Près l'église Saint Christophe : Groupe de la 
société du Petit-Château ; groupe de la société 
de St-Jeseph; conférences des hommes et comi 
tés catholiques; sociétés de chant de S t Joseph 
et du Petit-Château. 

Le défilé, commencé A neuf heures A la Mar-
lière, ne aest terminé que vers onze heures. 
Vingt-cinq mille personnes environ ont assisté 
A la messe dite par Mgr de Lydda- Un très-élo
quent sermon a été donné par le R. P. Fristau, 
de la Compagnie de Jésua. La cérémonie a'est 
Urminée par la bénédiction pontificale donnée 
par Mgr Duquesnay, du haut de la magnifique 
estrade élevée en plein champs, et sur laquelle 
la aainte messe avait été celébrée.On est ensuite 
rentré processionnellement A Tourcoing. Sur le 
long parcours de Tourcoing A La Manière, nous 
n'avona compté que quatre maisons qui ne fus
sent pas pavoisées. 

A demain plus de détails. 

L E S VOTES DE M. DEBUCHY.—Dans la séance 
du mardi 12 juin M. Debuchy à voté : 1° Pour 
la première partie du contre projet de M Salis 
A la proposition de loi de M. Bernard Lavergne 
et plusieurs de ses collègues portant autorisa 
tion temporaire et exceptionnelle de verser de 
l'alcool sur las vins de là récolte de 1882, moyen 
nant un droit de 20 fr. en principal par hactoli 
tre d'alcool.—2- pour la première partie de l'ar 
ticla 1er de la proposition de loi de M. Bernard 
Lavergne et p usieurs de ses collègues, portant 
autorisation temporaire et exeptionnelle de ver 
ser de l'alcool sur les vins do la récolte da 1882 
moyennant un droit de 20 francs en principa 
par hectolitre d'alcool. 

INSPECTION. — Voici le résultat de l'inspection 
et du classement des chevaux, juments at mu 
lets, pour le service de l'armée: 

Canton Nord. — Ohevauz présentés, 236 ; Ire 
catégorie, 23. — Chevaux réformés, 44 ; 2e ca 
tégorle, 10.— Chevaux changés de propriétaires, 
12 ; 3e c tégorie, 8 et 4e catégorie, 10. — Che 
vaux non présentés, 3 ; 5e catégorie, 84 et 6a 
catégorie, 42. 

Chevaux classés, 177. 
Canton-Sud. — Chevaux présentés, 397 ; Ire 

catégorie. 58. — Chevaux reformés, 53, 2e caté 
goria, 23. — Chevaux changés de propriétaires, 
22 ; 3e catégorie, 31 et 4e catégorie, 10 — Che 
vaux non présentés, 18 ; 5e catégorie, 115 et 6e 
Citégorie, 67. 

Chevaux classés, 304. 
Procès-verbaux : 
Chevaux présentés, 18 ; chevaux non déclarés, 

29. 

KClU. 
Deux jeunes Français entreprenants viennent 

L e canal d e Suez 
Paris, 13 Juin. 

On lit dans le Télégraphe, Journal de M. de 
Le-seps : 

• L'on de» spéculateurs menant l'agitation 
anglaise contra le canal de Suez est arrivé de 
Londres A Paris hier, pour renouveler les ten
tatives d'embauchage financier qui ne lui réus
sirent pas il y a quelques semaines. 

» Nous espérons que, cette fois encore, le 
« voyageur » ne trouvera pas nn seul complice 
dans le monde de nos banques. » 

U n e d e m a n d e d 'amnis t i e 
Paris, 13 Juin. 

Lors de la réunion du conseil général de la 
Seiae, convoqué pour le 15 Juin en session ex-
chaioe soumission, entre les mains du ministre 
de France an Maroc, de Sl-Sliman ben Kaddour, 
la chef des bandes dont las Incursions dans le 
Sud-Orsnais tenaient en continuelle alarme 
cette partie du territoire algérien. 

Ce résultat est attribué, par notre confrère, à 
l'habileté de M. Ordega, notre représentant A 
Tanger. 

Dans la dernière; sâance de la Chambre , 
M G e o r g e s Bram<\ député du Nord , a 
demandé la parole sur le procès verba l et 
s'est expr imé ains i : 

M.GEOBGEK BRAME — Messieurs.au coura de la 
discussion d'hier, l'honorable M. Salis a cité le 
nom de mon père parmi eaux des députés qui, 
en 186J, ont voté la suppression du droit de 
vinsse en franchise qai appartenait aux sept 
départements intéressés du Midi. 

Mou honorable collègue a été induit en erreur 
A cet égard, et il pourra s'en convaincre en se 
réportant au scrutin qui estintervenu sur cette 
question, a la date du 24 mai 1861. 

Je dois ajout r qu'a toutes les époques, se 
rendant un compte exact des intérêts des po
pulations qu'il représentait, celui dont j'ai 
l'honnenr d'occuper la siège dans cette enceinte 
a toujours été de ceux qui ont demandé, dans 
les Assemblées dont 11 a fait partie, la réduc
tion du droit sur les alcools employas au vi-
nage. (Très bien t très bien t A droite.) 

CHRONIQUE LOCALE 
T«OTJBAIX 

L A FÈTB AU PROFIT DES ECOLES LIBRES. 
La fête au profit des Ecoles libres dépassera cer 
tainement toutes las prosaes-es du programme.-

Dans les Jardins de M.Pierre C itteau, les pré 
paratifs sont déjà ttès-avancés. Le maître dé 
céans fait toujours royalement les choses, mais 
surtout lorsqu'il s'agit d'organiser ode fête de 
oieafaisaacn. 

U N CHAT ENRAGÉ. — Jusqu'ici nous avons eu 
à signaler des cas de rage chez des chiens. Hier, 
un chat parcourait la rue du Tilleul, la bouche 
écumeuse et jetait l'effroi dans le quartier. L'a
nimal cherchait A mordre les passants, et les 
poursuivait en bondissant sur eux. L'agent de 
police Lepars i'a tué d'un coup de sabre an mo
ment où il s'apprêtait A se jeter sur lui. 

U N VOL DE COTON. — Dernièrement, on s'est 
introduit dans les magasins de la teinturerie 
Qaydet, rue de Mouveaux, et on a enlevé treize 
paquets de coton blanc écru filé, évalués A 500 
francs. 

Jusqu'ici le ou les auteurs du vol n'ont pu être 
découverts. 

U N VOL D E LÉGUMES. — La police a arrêté 
hier nn tisserand de la rue Bernard, Frédéric 
Demeyer, pour vol de légumes dans le jardin de 
M. Louis Ocqueman, rue Beaurewaert. 

CONCOURS COLOMBOPHILES. — Voici le résul
tat du concours du 10 Juin sur Salbris,organisé 
par la société établie chez M. Bayait rue St-
Antoine : 

1er prix.Loucbeur, 1 h. 83, PP.— 2e, P.Marsy, 
1 h. 261/3, PP. — 3e, Debaits, 1 h. 27. P. — 4e, 
salembier, 1 h. 29. PPP.— 5e, Desbonnet.l h.33, 
PP.— 6e, D jjardin, 1 h. 34, PC.— 7e, Browceys, 
l h. 35 1/2, PPPP — 8e P Marsy, 1 h. 36 1/2, P. 
— 9»,E. D hallutn, I h. 44, P P P . - 10a, Vaisaier, 
1 h. 44 1/2. - l i e , Hazebrouck, 1 h. 52 1/4, PP. 
— 12e. Dewache, 1 h. 52 3/4, P P . 

13e, Ducatteiu, 1 h 55 t/4, PPPP. — 14, Sa-
ieoib'er. 1 h. 57, PP. — 15e. J. Capart, 2 h. 01,P. 
— 16s, Debuy, 2 h 06, PPP. — 17e, Catsl,2 h. 07, 
PPP. — 18e, Salembier, 2 h. 08, PPP. — 19e, 
Moecier Benjamin, 2 h. 08. — 20a, Sambier, 
2 h 09, PP. - 21», Carbon, 2 h. 09, P. — 22e, 
Décottlgnies, 2 h. 09 1/2, PPPP. — 23e, Renard, 
2 h 09 8/1. PPPP. — 24e, Wille, 2 h. 10 1/2, PP. 
— 25e, Browaeys, 2 h. t l S/2.PPPP.— 26e,Gosse, 
2 h. 12 1/1, PP. — 27e. Platel, 2 h. 12 1/2, PP. — 
28e. Platel, 2 h. 13 1/2. PPP. 

i:9e. Lauwers, 2 h. 13 1/2, P. - 80e, Balcaen, 
2 h. 13 1/2, PP. — 3le, E. D'Hailuin, 2 h. 14. P. 
— 32e, Bernard, 2 h. 15. — 33e. P. Marsy, 2 h. 15 
1/2, P. — 84e, Broways. 2 h. 15 1/2. — S5a. Mou-
lard, 2 h. 16. — S6a, Bulteau, 2 h. 16. — 37e, Del 
motte, 3 h. 41 P . 

On nous écrit de Mouveaux : 
« Lundi dernier notre commane était en fête; 

elle apprenait que ses sapeurs-pompiers, qui 
avaient pris part la veilla au tir A la cible offert 
par la ville de Renan, revenaient avec da nom 
braux succès. 

> Sur neuf prix qui furent décernés aux vain-
queurs, les pompiers de Mouveaux en ont obte
nu trois : le second, le cinquième et le sep
tième. 

> Dés que cette heureuse nouvelle fut connue, 
on dressa des arcs de triomphe, et tous les ha
bitants arborèrent leurs drapeaux. 

» A six heures, les lauréats furent reçus A la 
gare p.r l'admtnistratioa municipale, la musi
que municipale et la société hippique. 

» De superbes bouquets furent présentés aux 
officiers des pompiers par M. le M lire, le pré
sident de la socê té hippique et le président de 
la société de musique. 

» Le cortège se rendit ensaite A la Mairie, où 
l'administration municipale offrit les vins d'hon
neur. 

Dans une chaleureuse allocation, M. le Maire 
félicita le corps des sapeurs pomoiers de sa 
bonne tenue et de ses brillants succès. 

M. le sous lieutenant D'Hailuin, au nom de 
la compagnie, remercia an termes émus, les 
diverses sociétés et l'administration municipale 
du bon accueil fait aux pompiers et des mar 
quas de sympathie qu'on leur prodiguait. 

Le cortège se forma de nouveau, et parcourut 
les principales rues de la commune, suivi de la 
population entière, qui ne cessait de présenter 
des bouquets aux vainqueurs et de lea accla
mer, a 

OUTRAGBS ENVERS UN AGENT. — Albert Drou 
lers jouait sur la voie publiques un j-u de ha
sard. 

L'agent Clarisse lui a fait observer avec rai
son que ce jeu ne pouvait être autorisé. Drou-
lers a répondu par des injures; il a été arrêté. 

Avis INTÉRESSANTS POUR LE COMMERCE DE 
ROUBAIX. — M. S tara Bothers, 5, rue Bergère, 
achète tissus nouveauté et passementerie. — 
M. Alexandar, 23, rue I lanu vni.-, achète tissus 
et articles divers. — M. Daguerre, 15, rue Mar
tel, s un acheteur tissus, lingerie, bonneterie, 
etc. Voir M. Délaye. — MM. Chai le et Bellon, 
18. rue des Filles-du-Oalvaire, achètent tissus, 
dentelles, soieries, etc. — MM. Hannoyer, Basa 
et Cie, «*9, rue de Chabrol, oat des ordres en 
tissus. — M. Ed. Périssin, 28, rue Orange Bate
lière, a nn acheteur de tissus et divers. 

T O U R C O I N G 
PELERINAGE A ROTRE-DAIE de la MARUÈRE 
Toute la ville de Tourcoing est sur pied. C'est 
pour elle un jour de fête, le Jour du pèlerinage 
A N D. de la Manière. 

Vingt mille étrangers se sont empressés de 
répondre A l'appel qai a été fait A leur piété. 
Et la fonle immense qui se pressa sur le che-

L I L L E 
COMMISSION HISTORIQUE D U DÉPARTEMENT 

DU NORD — Par arrêté de M. le Préfet, MM. 
Finot, archiviste du département, et Théry, 
professeur au collège communal d l lazebrourk. 
viennent d'être nommes membres titulaires de 
la commission historique, M. Rembry, archi
tecte communal de la vil.e de Menln, membre 
Correspondant. 

semble beaucoup A une forteresse, avaient oc
cupé la matinée. 

Partis a 8 heures 45 du matin, les excursion
nistes rentraient A Lille A 10 heures 80 du soir, 
heureux comme on l'est après nne charmante 
promenade égayée encore par la plus franche 
cordialité. 

NOMINATIONS. — M. Le Goueat, directeur de 
la Maison Centrale de Loos et des prisons dé
partementales du Nord.est nommé directeur de 
la Maison Centrale de Fontevrault et des prisons 
de Maine-et-Leire.Il nt remplacé par M.Girard, 
directeur de la Maison de Peissy. 

U N E ÉTRANGE AFFAIRE. — Mardi soir, vers 
dix heures, la nommée Adaline Descamps, Agée 
de 32 ans, messagère demeurant à Fretin, se 
présentait au bureau de police du 7e arrondis
sement, pour se plaindre du vol de sa voiture 
accompli d'une étrange façon. 

Les agents conduisirent la personne précitée 
devant M. le commissaire de permanence. La 
femme Descamps certifia que retournant A Fre
tin, elle avait été accostée par une dizaine de 
personnes, parmi lesquelles se trouvaient une 
femme. 

Elle assura avoir reconnu parmi eux un ra 
baretier de la rue de Flandres, a qui elle avait 
acheté sa voiture il j près d'un mois pour la 
somme de 250 fr. 

G«M individus avalent dételé le cheval et 
étaient partis avec la voiture, qui était chargée 
de marchandises confiées par différents com
merçants de Lille. 

Elle ajoutait avoir versé 1C0 francs comptant, 
le jour de l'achat, apris avoir donné 10,000 fr. 
de valeurs comme garantie, et faits des effets 
pour le reste c" i la somme. 

Cette déposition surprit M. le commissaire, 
qui crissa néanmoins son rapport, pour per
mettre à son collègue du 7e arrondissement de 
faire une enquête. 

Devant ce récit fantaisiste, nous avions cru 
prudent de nous taire, et les renseignements 
e M nous avons recueillis dans la journée de 
mercredi, sont venus pleinement confirmer nos 
prévisions. • 

Voici les renseignements les plus certains : 
La femme Aline Descamps acheta, il y a quel

que temps, une voiture a M. Jean Bon, cabare-
tier, rue Emmanuel. Eile promit de lui payer, 
ht des traites, et donna même quelque étoffe de 
peu de valeur comme garantie. Mais A chaque 
échéance, elle ne payait point les effets, qu'elle 
laissait protester. 

Voyant cela, le fournisseur résolut de rentrer 
en possession de son bien, et il attendit, mardi 
soir, la femme Descamps près la porte de Douai 
et. avec l'aide da ses camarades, il lui reprit sa 
voiture, qu'elle refusait de lui payer. 

ETONNANT.— Un da nos confrères publie l'in
formation suivante : 

c Escroqueries.—On recherche un agent d'af-
» faire* nommé Bmile T..., pour escroqueries 
» au préjudice de M. P.... directeur d'assurances 
• a Lille. • 

Nous avons fait des recherches et nous pou
vons absolument affirmer la nouvelle inexacte. 

Aucune recherche de ce genre n'était deman
dée dans notre ville, hier A la dernière heure. 

L A RIXE DE LA RUE NEUVK. — L'enquête 
faite par la police,sur la rixe qui a eu lieu dans 
la nuit de dimanche A lundi, rue Neuve, entre 
des civils et des militaires, est terminée 

Malgré les actives recherches de l'autorité 
militaire on n'a pu découvrir le soldat du train 
des équipages ni celui de la manutention. 

La provocation est venue, assure t-on, de la 
part des civils, car l'un d'eux donna un violent 
coup de poing au soldat du train et prit aassltôt 
la fuite. Etourdi le militaire dégaina et donna un 
léger coup de la pointe de son sabre au civil 
restant. 

L A RIXE D E LA RUE D U VIEUX MARCHÉ-AUX-
MOUTONS. — Nous av>ns relaté, il y a quelques 
jours, dana tous ses détails, la rixe qui avait eu 
lieu dan< la rue du Vieux-Marché aux-Moutons, 
et l'arrestation de plusieurs coupables. 

La police, qui a ouvert une enquête aussitôt. 
la mène vigoureusement et il n'est pas de jours 
que l'on ne découvre quelques complices. Hier 
encore, deux flnsli-niers de la sûreté sont allés 
pincer dana son gîte le nommé Bigot, Charles, 
âgé de 25 ans, tisserand. 

Cet individu a été écroué au Parquet où il va 
aller retrouver ses camarades. 

CHRONIQUE D U PALAIS. — On assure qu'un 
négociant d«. notre ville a déposé plainte au 
Parquet, contre l'un de aes anciens voyageurs 
qui prenait plaisir journellement A casser le 
cordon de sonnette de sa maison, briser les ser
rures de la porte, et écrire sur les volets avec 
de la craie, des insultes qui constituent des 
diffamations. 

Le nommé Adam, balayeur, inculpé de meur
tre sur la personne du nommé Delbecque Jour
nalier, A Lille, qui a été trouvé noyé il y a'deux 
mois dans le canal de la Basse Deûie vient 
d'être mis en liberté provisoire. 

L'instruction habilement conduite par M 
Hedde, juge d'instruction, est sur le point d'être" 
terminée. 

Noua avons annoncé hier, que plusieurs per
sonnes de notre ville avaient été dupes d'une 
banque parisienne, qui avait une succursale A 
Lille. 

On nous assure que c'est les plaintes portées 
au Parquet de Paris par nos concitoyens qui ont 
amené l'arrestation du directeur, M. M... 

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE.— Lille,l4iuiu — 
Thermomètre.— Température â 2 h. 4 - 25« 5<10 
B a i a a T r ï m : ^J?*?" t«mP*.v<»'« beau fixe, ; 
rJÎ. * J , * " ? . ; T Bta*de l'atmosphère ; T Î Œ D » 

^ e s t ^ o r S S t " ' • ° i e i l b ' Û l M t - ~ ^ 

SUSPENSION DE TRAITEMENT. — Un de nos 
confrères publie l'information suivante : 

c 13 deaservants viennent d'avoir leur traite
ment suspende.parmi lesquels nous remarquons 
MM. Bendet et Renaudot, vicaires de Lille.» 

SOCIÉTÉ D E GÉOSRAPHIE.— Excuraicns.— En 
attendant sa grande course dans la forêt de 
Mormal. la Société de Géographie a visité di
manche dernier la ville de Bavay et la ravis
sante vallée dn Gaillou-qul Bique. C'est une 
pierre de huit A dix mètres de haut, qui n'au -
rait pas de nom dans nn pays de montagnes ; 
mais le paysage qui l'entoureest charmant.C'est 
une vallée des Vosges dans le département du 
Nord et la Belgique, un soulèvement granitique 
au milieu de terrains d'alluvions.Gràce a l'oba 
geance de M. le comte de Moras, les touristes 
ont pu suivre dans tente son étendue la vallée 
de la Honnelle et visiter ses carrières de 
marbre. 

Bavay, sas chaussées romaines dites de 
Brunehaut, et lea restes d'un cirque qui res-

VOLS DE DYNAMiTEET DE POUDRE 
Pendant une des dernières nuits, de3 malfai

teurs ont fracturé A l'aide d'une hache et d une 
barre de fer la porte de la poudrière de la fosse 
n* 1 de la Compagnie des mines de l'Escarpelle 
située sur le territoire de la commune de Roost' 
Warendiu, canton de Douai, et y ont enlevé • 
1* deux caisses da dynamtie pesant ensemble 
400 kilog. ; 2«10kilog. de .poadre en galets 
3" 60 mètres de mèche. On a trouvé près du fort 
de Scarpe quatre cartouches de poudre en 
galets, ce qui indique que les malfsit urs ont 
au rediriger s m Douai ou Waziers. Une en 
qiête est ouverte. 

NORD 
VALENCIENNBS. — Dimanche, deux Jeunes 

M V I P C U V I ? 1 *UX q t t i H" d a a S UB " " • ' • de 
L'un u eux, en lançaut U boule, la fit dévier 

A ce point, qu'elle a :u frapper A la tète le se 
cond Joueur, Emile Zoude, et l'étend.t à terre 
sans connaissance 

Ramené chez ses parents, ce malheureux a 
EE?h. e ! ?I l?f ? ' P'"»*6"" médecins. 11 a suc
combe A la lésion qu'il avait reçue, après pln-
sieurs jours de cruelles souffrances. Il avait 24 

Son camarade, auteur involontaire de l'acci-

P r e n d r ^ V l i L t e I l e m £ n t * » » « * . H - % 

HAZEBROUCQ. - M. Boucault secret*!™ ^» 
.f.t d « ' « • ' - X t e t o r , ^ ' d e n t d M c o m , e t rova! 
S ? î r i a ? . y * * i n t f c , J e W • » - du j - w m e n t 
du tribunal correctionnel d'Hazebrotick „m l 
renvoyé des fins de 1. p „ i n t e T e j T r n a i d - H ^ 
brouck, poursuivi pour diffamation. 

DOUAI. —Dansson auilence de mercredi i> 
Coura confirmé purement et simplement le lu 
S e m â t des juges du tribunal c^rr^So»».? de 
\ aienciannas. dan* l'affaure des wSSkZ??'An 

Maillard et Dehon avaient été condamnés A 4 
mois d'emprisonnement. Sar six condamnés 
eux seule ea t interjeté appel du JnsjementT 

Comme A Valandeanes, M- La^erraTavocat 

Messieurs.au
Maine-et-Leire.Il

